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Appel.

Le Valais n'est-il pas un de ces rares pays qui jouissent
encore du prilège

de vivre sa tradition
le pays où rattachement à sa Foi est à la base de l'éducation

où sont glorifiés la Famille et le Foyer
où fleurissent encore les Arts populaires?

Tous ces dons de Dieu, le Valaisan bien né entend
les garder.

Cependant, les assauts du tank du progrès-standard ne
lui sont point épargnés. Les gens les plus attachés à la
Tradition cèdent les uns après les autres à la puissance des
éléments niveleurs, ne sachant ce qu'ils doivent ménager de leur
culture paysanne sans sacrifier au progrès.

Un mouvement s'est dessiné dans le sein même do cette
population consciente de la conciliation possible du progrès
avec sa tradition. Ces gens veulent vivre de leur vie de

montagnard, comervcr leur Foi, rechercher le bonheur dans l'amour
du foyer familial, tout en bénéficiant des avantages que peut
leur apporter le progrès moderne.

L'opinion des «étrangers» a toujours énormément
influencé l'esprit du montagnard et, trop souvent, hélas, ce

sont les craintes d'être la risée des citadins qui ont fait
abandonner le costume à nos paysannes et fait abolir
certaines coutumes de nos manifestations religieuses et civiles,
et même de la vie domestique.

Il importe que ceux qui ont à coeur de sauvegarder
leur culture de paysan, trouvent hors de chez eux, de Yappui
et de Vencouragement.

Le but du présent appel est de recueillir les opinions
de certaines personnalités dont nous apprécions hautement
l'attachement au Valais. Nous prenons la respectueuse liberté,
MM. de vous l'adresser. C'est avec reconnaissance que nous
écouterons vos suggestions et suivrons vos précieux conseils.

Comité de l'Ass. Costume et traditions.

Srag«©efeHfd)aften.

ïtBer btcfc fugenannte „j£rag=@efeïïfcfjaft" tuirb bon einem alten 33a§Ier,
beffett Slorcftcrn an ber ©cr&ergaffc mutjitten, naclj ShifjeidEjnungen feineë
©rofjtatcrê bcridjtct:
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Trag-Gesellschasten.

Über diese sagcuauutc „Trag-Gesellschaft" wird bvn einem alten Bcrsler,
dessen Vvreltcrn an der Gcrbergnsse wvhnteu, nach Aufzeichnungen seines

Grvßbatcrs berichtet:
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